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V. 'à.. learic.è;8Si la guerre est la dernière raison des peuplea, 'ireà, et ä re
parons-nous du sol, si nous voulons conserver notre nationalité.

S O M M A IRE: entreprises agricoles. .

" Il est Impossible, dit d'abord M: de Doinbale,' d'a-
'Causerie agricole: Considération sur le choix d'un plan -de voir la prétentin· himériue de. rcerd'Ube, poui:dos

culture. terres et une:localité dont- on n'a pas-u0o connaissanôÔ6ap.
Revue de la Semaine: Des citoyens haut places des Etats. profondie, un plan dans'lequel on ne se permettra plàs de

Unis affiliés aux sectes protestante. avaient ambitionné pour rien modifier. On doit sans'doute îtravaillèr'daprè: un
leur patrie l'honneur d'avoir un cardinal amérlcain.-Eloge de plan arrêé -et par conséquent:s'en tracer un ei'debutant
Mgr. MacC ol key.-Coup.d'mil sur l'histoire du catholicisme mis la convenance de telle aui d te srlimentiseaux Etats-Unis depuis 1776.-Tableau aynoptiou e memi-a vnne de tel0-îued e asoeet de
pulaitlon et des principalés oeuvres catholiques ns ce%; tel procédé edt liée à des considérations si v ,rideprIses
.- A côté du bien qui progresse Il y a encore un mal immense dans les propriétés du sol, dïns les dbouohés 'ou dans
coutre lequel on ne saurait trop se mettre en garde. d'autres circnnstances loale, que c'est soulementrd'après

des obeervations reoucilliei pendant un grand:nombre d'an-
uvage des o:Eu.-Plaies des arbres. -- ées que l'on peut être assuré d'avoir attribué. latprt.con-

venable à chaoune de ces considérations. Jusqué-là,1le,plan
Petite cheronique : Itinéraire de la visite épiscopale de 1875, dans qu'on avait adopté ne' putôtre-oonsidéré que: comme,un

le diocèse de Québec. 'anevas destiné à. recevoir de nouvelles combinalsons,.dont
Receties: Moven de faire Voyagér les poissons vivants, sans %e l'expérience et les observations de chaque jour font re-on.

secours de l'enu.--nlsstle à greffer. .. naltre l'utilité; On peut memo diro que plus l'art:fait de
- progrès, plus on voit s'aeoroltro le nombre des.combinalons

que peut admettre la pratique ; ot plus aussi, il faut d'études

O A UT S E.R I E A G. E I C L E et d'observations pour appliquer à chaque localité:la!oombi.
,R -nIiEon qui-lui convient le mieux..-

oONSID.tATIONS SUR Le HOIX D'UN PrAN DE OULTURE.- ." C'est presque:toujours.des Ubuts gueiNpendle suo.
cè< dans une entreprise d'ágriculture, parce que,' s'ils ont

Le choix d'un système ou d'un plan de'culture peut don. entruaié des -pertes considérnbles, il n'arriveraresque ja.
nerlieu à des considérations si"étendues, et d'un si haut mais que l'homme, qui les a éprouvées, perisisteà-vouloir
int6rât et des erreurs sur o* sujet pourraient entrainer à utilier dimoins l'expérience qu'il a acquise o ehèréeneilt,que nousreegMrdcrlonsêm que.céispertes le-dndes conséquences si graves, qu -ou.regarderions éoimo enapoatmêeqecsprtsnï'tnipsïadd
trop incomplets, les détails donnés dans iotre dernl:o eau; l'i rpossibilité .de chercher uûe ineilloù re route. .I[ serait
seriagicole, si nous .n'y:joutions des réflexions 'pleines dono'bien.importantque ,haocud'pùt trouver urisystème

- de justicd et de.prudnoo, que nous ounpruntons de.l'un de de culture, non pas-le meilleur-:possible, :ais néanmoins
nos plus oélèbros agronomes. et en particulier à l'excellent applioable aux'oiroonstanoes dans lesquelles il ae:téouve,pla:
mémoirò que le savant. dircteui de.Roville, après dix an- cé, et d'ailleurs simple, d'uneoxéu'iion fueile,- exigeant peu'néei 'd pratique, d'expérience t d'observations, a-coi- d'avances et par %oonséquent ne'-pouyant.entraner. que -des
gné dans le huitième volume des Annales de oet établisse- p.ortts peuiinprthtos: On 'attacherait .pendant! qielque
ment, etqui est intitul: .Du succès ou des recers dan -ls temps à ou mode deo ulture: hoime auquel: manquel

Ste. Anne de la Pocatière (P. Q.)313e année
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saie umt grands. r4ýo; é½rsu r~~lIfI*on aissae i ó er'poairrait eacqil6rir sarÎàýdegr .r orpeqeartt'c edéa.d gaqu rm
Tsques pour. lui,;pourVa qu'il veùille.s'appliqer sériese e rin'ilobataclà to«te améioration:En suivant*la né-

mentaà olisr'ver et iddier'ls fàiiß Enidirigen ses, op:S thode du ays, onepo'tira alnîeistöilà ise des erais
rations, il *prerid'á-a o naître saf eeshomec à:qni que'dlns deilïpip trô rëstreintés;.cepen-lant on pourra

il a. affaire,: et.les diverses circonstances qui doivent le .dé. mieux placer et soigner 16 tas de fumier, éviter la perte des.
terminer datss'le choir des modifications qu'il lui convien- urines ainsi que du purin qui s'écoûl dù'tas, rèèueillir'avec
dra d'apport'r à "ulture. . . plusde roins les substances qui iiétveittro ajoutóëïu fu-

! maniepour un cultivateur, déjà expérinenféda lés mier;;et obtenir par-le seul effet·de:ces soites une augmenta-
pratiquesà.agricolos,.il est tant de'eOnsidératidns diverseB .ui t6i d'ue ceut:iinc mport nee dans la inas?é des engrais
doivent influer sur ie déterminations qu'il prendra pour l'a. mais'c'est de Tagmentation dans le nombre des bes±iaun,
Mélidrationi d" åôn.'.ystèaie agricole,. qu'il risque de cotn: et surtout de 'ciicroisement dans la quantité de fourrages,
mettre des fautes. fort graves,s'il veut adopter déflitivement que 'l'on doit Seum t attendre, de graondei aüieliorations
un pl'in;avant.d'avoir étudié .endant'un temps assez.loig so*g e.rapport Prisque p-rtout il est.imponible d'atteindre
les-circonstances spéciales s'ous l'influene desquelles -il.doit de-làoiêthure,.nmal:

-travailler.'Ainsi, pour lui aussile niode de culture simple le proprttire .doit prévoir dès le début que eest'ver ce
et'éconöiiqe Vdonton ven deprle- serait très.ùtil ecmnie Pol.tqu'il.doit dirig"r 6Cs prinières ailiélioration3, et faire
.point.dfdépaa ec6ò'ômine moyen.propreàétudir eces~eir- ses dispesitiosde irnée âT'atteiudre avec etrtitude. En
conâtfanes sans co'urir le danger deJcmpromcttre par.des conséquence il sera coechible qu'il cherché à s'a-surer par
pertes prdmtittiré 'le succès des amélie'atiois"qu'on niédite. des expónences fa ites sur, une très petite échelle,-du dégré de-

.'Mais où. pourr't on'triouver, pour chaque chreonstance réusi tgh'il pebtespsrtr de la culture de diverses plantcs à
î:ce système.de culture économique et sinipleoadaptéa.la le.. fou.rge ur lc q'il cultiv., et £ur ls différentes natures

calit02.Il né- faut- por 'cela 'ni grands efforts, ni dds ré: d, terraîns.quiPc ven lecomsr.-Cès expériences sont
r agricoe conmunénent usité Peu. otetcuseSJolrsqu'ouIe borne à la semaillc de quelques

dais chaque cain-on prcisémenit eò'i éliérchons. livres; ou' mê! de quclques onces dë graines, et, en variant
..I1 niest pas le meilleur pòåible' il cst'même' souvent mau- e mod.de culture, le.s époques de l'einemencement, on nr-

.- vaismais-pflin..iLest tel qu'on-peut.lo.suivre sans se rui. rivera dans Un petit nomb·e d'anncs ù·connaître avec ecr-
ner, et même ~avecdà-bénéfléés lorsqu'on s'y ,prend bien titude'il'ol' ptèùltiie'r'áec succès, dans chaqio espèe
D'ailleurs, tout ne sera pas mauvais,.sans ,doute.dans-de.dé- de terrain, le tréfle, le sainf'oin, la luzerne, les vdsees, le 8tail:des.pratiques :diverses dont. l'cnsemblo compose ce sys. betterave., les porme de terre les navets, etc.

htne ;la.routin'est.avcgle, miisqtielqûefois, en cherchant ... Lorsqu'on. se sóra àssuré par des moyens de. ce genre
a e ttons, eca. trouvé le bon chemin de certainaiopé.itions, de la productiori d'un supplément de fourrage, un des points
et.il serait.aussi pe' rationnel .de proscrire un procédé, qui doivent attirer -la plus séricus2 attention de la part du
*pireo, qutil\csticelui des r.outinier,.qu',d'en condamner un cultividi , at le choêx'dugein-c dc bétjil par lcquel il fe.
.utredavance,.paro qu' inusit lanslá looalité. Mais .ra consommer ôâ fourragès, -qui'yroduira-le fuinier dont
.o.n'cst.qu'apr.ès avoir.apprispar l'papr icne àronnaître il a be.soin. Chaq:to genre de bestinux peut donner lieu i
Jos lavantages ou. les inconvnients des diverses pratiquc, de spéculirions f'ort diver.ses;' Miais en-général con'est que

u ionl pourras p# re une age détermi;nion.por aban-- dps un avenir eloigné qu'un cultivateur d butant doits'oc.
-;.donner,e.onser'vr ou modifier chacuned'clles. ceper de faire un ehnix: entre toutes les combinaison, qui

*. Je n'hésite.done pas.à,di-c. que,,pour-'homme encore peuvefnt'-preenter'des chanees de bénéices.'Il est bon qu'il
novic',dans la:pratique. de l'agriculture, et souvent aussi y-P.ensO.ouvenlt, q'il reh irche pvec oin, toutes les du-

.;poir. colii qui n'est pas. étranger à cet art, le Fy.ôme ·Dgri. née qui peuvent P'eaieur bur ce cloix ; tuais pendant 1-u-
cole ordinaire du o no:où. l'on. projette d'i.ntroduire une eic*urb anuC-Jees il iera bleu de s':ttacler à li sp;écuîlation gei

>.:cQulturoe.perfectionnlée. doit formr. le point.de départ, et la , consid1rée com:S la plus prfiltable dans le cauten. 1)è.i
routo:b'laquolle 'on, doit. s'assujettir .pendunt un temups plus qu'il aura un- bupplémnir.t en fourr:gê artifleic, il pourra

m ouoina long..Au total,.si. un p'ropriétaire fait valoir pe- grandir 1e ;e:rcle de. cettu Fpeculaticu, en augmeuint le
-dànt 4uelques annéesson domainesielon les méthodes ordi. aombro du ses betiux,ou;seuIUDCut en rourrioEaut mienx
.oairesdu-pays, lespertes dont:il court risque ne dépasscnt cenqu'i) cutentient ; et, dans tu cas coinme dus l'autre,
pas.la*Iimite des sacrifices qu'il..peut.consentir û.fiîire pont' 'au-menter également la masse de .es fanii-is; il pîu'rra
acquérir dans les 'pratiquos.du métier lesconnaissances qui uussi supprrmr progrssivlgut l'usage de-la. Jiture 'a nie-
lui sont indispensables.pour s'élever,cnsuite à des.prodds sure qu'il obtiaudra 'des fo>gns pour -<ourrir son bétail-
moins imparfaits; taudis que les pertes réellement graves *'établ, - et il acoroitra: par.la d.ns uu proprtion très
qui compromettent' la fortune d''n igricûlteú'r sdont celles considérab!e la production du fumier.
qui,fappCnt sur les capitaux, . t, auxqele.s expose " Il cst bien PenAugqu'cïrs'ccupant-de crder desprai-

rtoutes les.fois.qù'oi 'met dehors des.somïnea coniidérabies nrtificilksu'on - ne nég'g"rd'pas les amiliorptiona sou.
.vani, d'avoir acquis ls connaissa'nees'de prdtiequ néces. volttèsiifpl's' t tis'-pîu edûteuses qu'on peut 'apporter

aires pour en diriger utilement 1'onploi.:. . aur.prairies naturelle.' soi.veut si négligées. .

e ".Si un-propriétaire 'se., d4tormine à. virc sIon.do .F.'. . En u.uid temps .qP M 'oeä'-pe du soin .d'eroi'e la
snaiono avec l'intention de.prýoe&dera:ux améliorations avec mass.vefuiiniers, on.port·e sodttention vers un point bien

:sagessq et. lenteur,- et en, commençant par suivreles méi important:.ai'destrüetion; dins les terres arables, del'p'nntes
thodos;du-cantori.qu'il..habite-on attention devra se diri.. n uisibl.s qui, partout t'u la culturo est négligée Ica infestent
ger, dèsle. début, 'etpendant plusi,eUrsA. nécs. sur. qelques 'd"i..D iitde:dininui;r'les i-dèoltes dans une.gran ep'rp-r-
points forts .esentiels parmi:lesquels il est nécessuirc.d'indi: .Iop. .De tous lesrnoyens de.ne toilint"*d'sl ,l'pe

quer.pu.iportt. .-.... .c.:· .eau le hl.% çfioe, lu p is Ineriq, et, danis hencou p
a prod'tion.des egras oi.t le premier objet qui doit -dea, le plus éconoiil r l'y oln re

xòr l'attention de l'homme' qi pon'ge à.uo culture amólio- lour tour toutes les terres qui, par.leur état-du nútpropieté
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excessive en indique le besoiti. Daus tous les cas, les jachères
devront..tre.très Eoign.es, tant pour le nombro des labours,
gneou ouicì· boinn exécution ; et cötiu uo9disoints par

lsuels.il s-ahilec'ieer 'éó rdöa.ptati'ues
.- vîeueuses etdesa et~sde.nd igenicedU pay3., ,..**

orsqu'un propriepar les, mnyens
nCldués l'accroissenent dela massf(le esfumierspar.Ê au--.

-: m giet taiòn"ù foirrage 'et du' tail, 'iÎst';i isi livid p''
dan't quelques années a des éxpériences en petit ur-le suo"
* cs'qu'il-peut attendre d:ins les' divers'nat ires de'törfes'
qui composét -son 'de éq autres riécolts dbng
la cultur'cut lui assurer -des avant dies 'inla localité;
conme les plîntes oledgieuses les plus coimùes, les racin'cs
destinées 'au bctail, etc., il sera en m;esure;de créer uniisso-
lemient;.cst-à-dire, d'eombiner l'ordre dans leqülùeil d6it
placer'alter.ativement les récoltesides 'emréaleWoii -autres'des-
tinéde à la vente, et 'celles dont il a .beiòintjour nourrirle
nonbre de'têtes dc bétail uócessairepoür lui fournir la quant
tité de fumier que rcolam'e cet Coleuih Ç'est'une chose
fortgratve que le choià-' d'un assoleineni,c'tr dé tôuteec
combinaisons qui se présentent dansles opérations d'exploi-
tation rurale,' c'cst':certainemente'elle quidoit'exercer par
la suite'l Iplus d'influence sur les'sdecés'u'on:-yobtiendrà.
C'est par la combinsison des. dive rss' conditions: quedoit
remplir un n:wolencnt- q't'on-obtiendra duns un terrain do'i-
noe;rt à l'aide de l'assolement qui-luieoivient. le produit net
le plus; lev6 possible; mais on-coni uon ne doites e6.'
rer trouver cette conbinaison qn'au mo y>n'd connuisiances
pratiqu.es assez éten dues,'t d'ob.ervations faites sur le ter-.
rain même pendant un-espacee'detemp:plus-ou m oins•long;

Lorsqu'un homme, doué de qu-elque eprit d'observ't
tion, aura cultivé un domaine: pendant'nelqucr années.;'
qu'il se sera attaché à'observer et à étudier toutes les cir-
constances qui peuvent l'éclairer sur les'divers poiuts'dont
il vient d'être question, son-asslement'se'créera presque
(le lui.mme; car-il en a tous- les:éléments sous la- main, et
il ne s'agit plis que de les réunir et de les coordon'ner' Mais
toutes les fois que l'on' crée un 'n.solenient a.priori pour une
exploitation dont on ne connaît' pas parfaitement toutesles
circonatancep, ou Wju'on adopte! de confiauce un de ces.asso:
leuments que les livres présentent, on doit s'attendre, ou'
s'engager dans une fauste. ronte,.ou.a ,être forcé de changer.
promptement de chemin. Ainsi done, pour tout homme qi
n'cst pas tres versé .dans la pratique, de; lart,.l'adoption
d'un nouvel assole-nent est une ose..laquelle il faut son-
ger.ouvent, mais à laquelle on ne doit se. déoider que très
tard, et lorsqu'on voit bien clniremo nt, d'après lesdonnées
tirées de, l'expórience,' tous les détail);des circonstances si

variées qui s'y rpDorten '. . .: .

Entretion et hygiène deâ·bêtos ovines'

P Parmi los cmltivatcenr posscsseurs d'un troupeau,'il y en a
qui entrent franhelmenent, rêsolumenlt dains 'hi voie des amélior:n. c
tionis ; les uns, préférant la production dû la'laine, choiSisetlo lu
t'ypîe mérinos et se procurent dl-s, iîniiiiux ayaLnt un, corpi cylin-.
drique, une poitrino ample, des épaules roides,' un dos horizon- t
tal, des extri mité.s ecuits et donnant.une laine fie, douce, mæl-, <
leus'e, tertace et élastique: les autres, désiraút btenir de 'la viand. 
ont recours aux types d'Angleterre, les Dishley.et les NeII
ou A leurs eroisseménts, et prennent de-prférence' la conforia-
tion suivante: lecorps rond,pais,:volutiueux, l'encolure court-,
l'épine dorso.lombire-b'orizont:a et.large, les 'épaules.fortes, la
poitrine ample; le ventre' arrondi, .le bassin très-dveloppé, le
lane court, les jminbes 'courtes, fines et. gréles, t donnuangt une
laine fine, lissé et tri.longue. LDOtr'sentin,u iïent uin nnU'rchul
inte-médiire niixte,'ils visent :\ obtenir des' imn obuste.;
vigoureux, bien constituâs, ctcennant'tdut a'i'fois beîîu oùp- l

I.
o-'
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de viande'ponr la: boucherie et- des toisons fines, tassées, quoi-
gunyant noin$.de qualité pour lindustrie; en un mt ceg der-
uiers.acdértteur ëônfiîne'uaúx 'animaunx plus ou:.moinstpurs~'
on eroités qui font e'péerun'boirrendement'. ··.- , lot.
.. La' prédrence:que .re cultivateurs. pportent A 'élevage A

.l'entretien -d<.ees divers animatux, est basée. suri les observatgni,_

.pratigues n ils ont faites ,du ol, du climat, de influees liygi
niques ce la loealité, ainsi'. que.au'd
des consöin r.s'et sîii les8. bénefi& qilni e.mptent 'réaltac.

2'.~ Mùluieu'eusenmn ,i. n'en 'estja~s toeijoînii':îiiàiil;y a' des
cultivaters-qtie rien·n'exèitn'ém'eut;ii'impresio'nnogui voientIO
tout ce qui se passe asutour. d'eux atve. indifférence.et..qui; ri-
tiquent maladroitenent.celqu'ils ne comprennent.pas.-CeuxlAsa.;
Jemniudent ù quoi.servent les coneours? On .pet. leur repndr
qu'ils sont institués pour vaitere leur indifféreàee les exeit'citr
abandonner la routine de leurs prédéêeis urs et les faire;entr'er
'dns la voiedu progrès si·nécesaire A leurs intéréts!Odpet'

ler aie bserver'qu'en ne c'eihit pas à améliorer. leur trou*')
peau loît par des-locdtiohs de béliers de choi, ild s'exposWeft;
av oir deq :minaux nma l;conformés 'ét qui transmettront tous;le o

îices héréditaire. et- de. confornation de leurs .:parents; la.-téte
grosse, la poitrine sans profondeur,,la colonne .dorso.l aire
.s:nlinnte sans largeur, le bassin étroit et .très-reseé., -1e ventre
pend:mt;les tiýis osseiixet cornés: prédòuuinit.ts',' l'tissu rùists,
culaire'peu-dêvl6pp le-tissu adipeux 'ngraisseu'-pu abon
dant pour ié pas dir hiti, lainfegrossiére'ei de pu dévaleur.

30. Cema enieultivatènrà, indifiërenis a:tout' progrèsilogent.!'
quelquefoislleur trotipênti dans des b'ergeries étroitei; basses;end:-.'
foncées dans le sol, peu éleées, A plafond8•,de paille. ou defure.
age moisis et remplis de tòiles d'araignes, n'ayantpas.douvery.

tunre pocril':aération,s s:contentant d'une seule isue pouragoçp
tie et.la rentrée;des botes A laine..L'airquersprerit ces anmaux
4t vièié, impur, ehe d'liunmidité, dé az'eide *erbouniqu'u·'t
d'autres'gaz provenant de la décnipositiondii fu'mtier.Linir-"i
riture qu'oî-distribue' est tantôt 'donnée avéc bondanc 'eitatitôt
avec parienonié,.tant6t trop àueuinente et trop-giutritive,,parfois
avarice et peu réparatrice. C'est peut-être le cas- ici:de.signialer_.
jes effets des. boissons, alimenits,. influences atmospli,iqs.nes,r
lt.s:nté des ammau, Si l'on. fait sortiieÏ. bêtes du bercail pou*r.
les mener baire, di.i'porte' deu ne pa'sse servir' des'mares doent
l'eu très-colorée, brunétre, provient de Pégoût de's tóitsãoiltriä
en èhauuie.i Cette'mare,, mélangée du jus de fumi'r'; de.l'urino
provenant-des curies, des bouveries et des to'iti A porcs,contientý.:,
en disso)ltion ou 'en suspension, les déjictions. des caardsides.
:ies,,en i de, tous les v-ouatiles de la basse'cour. Cette Gau fétide,
irise, seouie, mals:ine· siagnante, surtout a:jra les aideurs'du'
sol-i d té et d'iutoui ; est nuiaible pour abreuver e troupeau.

4. .Si le troupeau est iené au patrage et au pare, il'_iunporto
d'éviter les écarts sans nombre qui s'y commotteiht.-Au print'emps,"'
les aunimnaix broutentkune herbe tendreet'délicaté-qui -eui-con.;
vienttbeaucoup, niais il faut quë le fermier ne. les sortepas-do.
trop.bonne heure et qu'il attende·que l'eau de pluie et la rosée qui.r
hnectent les vêgétaux soient évaporés par le soleil et lçsvents.

5. En été, on doit prendre des précautions contre -les fortes
clialeurs .et les. orages fréquents,, car dans la mmejourné ls
troupeaux:sonît exposés A un soleil biahint,' quelques h.éures
après, ils reçoiveit s'ir le' cor'p's des on'dées torrentiellei 'de plul.'
d'orage, il;importe aussi. de ne pas' les laisser coucher également
la ýnuit au parc,-sur un :terraiin détrempé: humide; et courir li
chance de nouvelles averses nocturnes.--- . .. .. s .
, 6..L'automne est,la saison la plus[funeste de.toutes.;. en effet,,

Ldns cette saison, exposée A de brusques variations de tenpéra
ure,.on.observe quelquefois pendan.t la durée du. néme.jour
deux'saisonáïnilieriles, et c'est pour cela que les monidc ets
ur l'hygiène sont trò raîves. '

'EVUE~ DE 1A SEMAME
Depuis logtépë dl'Ieàà fait hnîtr à nos

ecteurs linsigne honneuir que" ]ie' I a ,On r Ï a- .
holiques do toùte I Anidiiquse'peen.rionale aux'Oatho-
iqucs des EtatsJUiï á rtic'ulier en 'rev8tantldo' l

A
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pourpre eardinalce un de' leurs plus illustres archevqui
Mgr. John MacCloskey, métropolitain de la province ecel
si9stique de 'New York. Nous' voulons aujourd'hui attir

-enOrei-leiir attention sur ce fait important-et leur rappel
en quelques notsles progrès du catholicime dans la vasi
République' Ily des chifres intéréEsants à signaler:

Voici d'Abord cequ'Ïdresse à l'UNiUià du 5 mai, so
correspond&nt ordinaire ·do New.York,. l. J. B: Alibret

" Ló 'choix de notre éminent archevêque, a produit
meilleur effèt parmi 'les populntions indifférentes oudiss
dentiuQt éveillé le plus grand enthousiasme dans le cemu
de tous les catlioliqur senAmérique.. Cette date restera
jamais glorieuse et bénie' dans l'histoire de l'Eglise au
.Etats:Ùuis; auspi,.quelque grands qu'aient été ses progi
dana 'leipassé,, laifaveur inappréoiable dout èlle vient d'gtr
l'objét de; la part ·du Saint-Siége sera ,pour elle l'occasio
de retremper son zèle pour courir à de nouvelles conquête

.et àde' nouveaux triomphes.-
" ette faver inîpérée a pris·tout le monde par surpris

et le plus. étonné parmi nous a été. je puis bien l'affirme
le bien.aimé .archevêque de New-York. Depuis plusieur
années, sans doute, 'quelques uns de nos citoyens les plu
haut placés, fiers des progrès.que les Etats-Unis faisaier
dans. l!industrie 'et l'agriculture, et soucieux de leur voi
prendre un certain rang parmi les peuples, avaient songé
cetté haute dignité pour un. des chefs de cette Eglise né

- . d'hier, et se-répandant dans toutes les parties du paya ave
une rapidité prodigieuse.

" Ce qu'il y avait de plus extraordinaire dans'oette am
bition,. C'est qu'elle était née dans les esprits d'hommes hc
norables,' nais affiliés aux sectes protestant-e. Nos ancien
présidents Buchanan et Liricoln avaient même, assure-t-on
ttoh'é de faire parvenir indirectement leurs vues au Saint
Père sur ee sujet important.

......... Quelques-uns des hommes qui avaient fait c
magnifique rêve, aujourd'hui une réalité, avaient un bu
fort noble, celui. de la prospérité du pays. Frappéa des ti
raillements, des divisions de la 'nultitude des sectes qui s
partsgent'les conEciences 'aux Etats-Unis et tendenta dé
truire l'unité et.la morale publique, car le protestantismi
n'est qu'une négation et, par conséquent, un dissolvant,* ef
frayés de l'avenir, ces hommes sérieux, plus patriotes qut
protestants, avaient songé à rallier une grande maese de ci
toyens sous l'autorité tout. spirituelle d'un prince de iE
ghse, pour servir comme de base et de noyau indissoluble
à l'unité politique.

'Lés catholiques pendant ce temps.la, restaient muets; la
imajorité. parmi eux ne pensait ni à un avantage.si grand
ni à un pareil ionheur. Les sectes n'ont que les biens qu'elles
se donnent, nul ne veille sur elles ; mais.nous savons, nous,que noua avons un bon pasteur qui prend soin de son trou-
peau et nous.reposons en paix, confiants dans as tendresse
et sa vigilance. .

"NulleEglise na reçu plus de faveurs de notre eouve-
rain Pontife que l'Eglise d'Amérique. Elle lui doit tout, ses
missionnaire9, ses évêqueH et ses bénédictions; comme le
soleil qui éclaire et féconde par la puissa ce qu'il a rcue
de Dieu toutes les parties du globe, Pie IX, éclairé des lu-
mières du Saint.Esprit, prévoit-tous nos besoins, pourvoit
à toutes nos nécessités et lit aan inos cours tout l'amour et
le dévouement .dont nous Pommes pénétrés et jour soi au.
guste Sanuteté ët potir'la C aire de Saint Pierre., ! -

Aux .Etats-Unia, l'Eglise est maintenant constituée avec
ses métropoles et ses évêch'és, dot plusieurs ont été érigés,
en. effet, dans cs dernières années sur la demande des

s, Pères du Concile plénier de Baltimore réuni en .1866;_.
é. mais elle a une rude.ttehe à accomplir, parce qu'il lui faut
er à la fois entretenir la foi dans le coeur des populations ca-
er tholiques soit Indigènes, soit iimigrantées,:à lutter contre le
te protestantisme et l'incrédulité, et à travailler à la couver.

sien des tribus -auvages qui existent dañs tous les Etita
n frontières. .

Les progrès ont été immenses, puisqu'on ne comptait pas
le 100,000 cath>liques-dans Ica Colonics. anglaises qui.so dé-
i- tachèrent de la mère-patrie en 1776, et que les Etats-Unis
r. en ont aujourd'hui, cent ans après, plus de-six millions.
à Ce fut seulement en 1790, que Mgr. Carrol fut sacré
X premier évoque des Etats Unis de l'Amérique du'Nord.
s En 1791, il célébra son premier synode, qui réunit envi-
"0 ron 31 prêtres. En.1810, il avait trois évêques suffrngante,
n et le premier concile provincial fut célébré en 1829, à
'B Baltimore. Avant 1846, il n'y avait encore qu'un archevà-

ché, Baltimore,'et 21 évêchés; en 1847, on en comptait 33·
e, avec :un second archevêché, Saint-Louis. -En •1850, le
r, nombre des archevêchés fut porté à six: Baltimore,- Saint.
s1 Louis, Cincinnati, New-York, Nouvelle Orléans, Orégon-
s City; plus tard fut crée l'archevêché de San-Francisco, en -
t 1853, et il y eut sept archevêchés, 35 évêchés, 3 vicariats
r apostoliques. Le concile plénier de Baltimore proposa, ·on
à 1866, la création de 13 nouveaux évêchés dorit la plupart
e :ont aujourd'hui formés. Quant au nombre des prêtres il
c s'est élevé,,en moins de c'nt ans, de 84à environ cinq mille,

et de nombreuses églises, des colléges, des. asiles ont été
- Construits, en même temps que les ordres de religieux et
o- de religieuses s'établissent dans les différents Etats.
a Nous donnons plus loin un tableau qui .embrasse en un
, coup d'oeil toute la hiérarchie catholique, telle qu'elle exis-
- tait aux Etat-Unis avant le.15 mars dernier.

Dans une réunion consistoriale tenue ce 15e jour de mars,
o Pie IX a érigé quatre nouvelles métropoles aux Etats.Unis,
t qui sont les Eglises de Milwaukee, de Santa-Fé, de Phila-
- delphie et de Boston; il a créé deux nouveaux diocèses au
e Texas, et un vicariat apostolique dans le Minnesota sep-.
. teatriaal,
e- A l'aide de ces renseignements que nous puisons aux

meilleures sources, et dont nous devons la plus grande par-
tic à M. Chantrel,' le lecteur so trouve plus à même. d'ap-
précier la suite de la correspondancc de M. J. B. Alibret.
-• Depuis onze ans, Mgr. MaeCloskey donne à l'Amérique
sur le siége archiépiscopal de New-York, le spectacle mer-
veilleux-de ce que l'intelligencd, le zèle, la foi et toutes lcs
vertus peuveat produire; doux et modeste sans faiblesse,
ferme sans raideur, savant sans prétention, prudent et vi-
gilant comme un apôtre, rien n'échappe à Éon oeil et à s6n
contrôle dans les besoins multiples de cette Eglise qu'il a
trouvéa presque naissante. On peut dire de lui que son
troupeau le connait et qu'il connaît son troupeau: affable
et bienveillant, le plus petit trouve accès auprès de lui et
se retire consolé. Orateur incomparable; il. charme et en--
flamme de l'amour du bien les -multitudes qui accourent
poui entendre sa parole éloquente..

" Je vous l'ai dit, jeeconsidère la date de l'élévation de. MgrAIacCloskey au cardinslat, comme un jalon placé entre le
passé et l'avenir. J'ai cru, dès lors, que c'était le-moment
de faire, comme le font à certaines époques les hommes de
négoce, un état qui montre où nous en sommes.-Ce tra ail
m'a coûté beaucoup de soins et de peines. Il n'est pas.aus-.
si complet-que je l'aurais voulu ;'mais je pourrai je l'esp re
le'compléter sous peu, et, tel qu'il est, je le garantis çxact,autant que tableau-statistique peut l'être

DE8 'CÂMPAQNEB
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provinces

EMeésiastqoles

-et

Mtropoles.

Baltimore.

CiI . .....

St. .LouI Misourj.

New-York ........

Noiivelle.Orléans...

' Orégon.city.......
Orégon
San-rancisco .

VICAImATS

DIOCÈSES

~SUFFRAGANTE.

.. .. T ..............

Charlestown...........
Erié................
Harrlsburg ............
Philadelphie ...........
Saint.Augustin........
Plttsburg...............
Richmond. ..
Savannah............
Seranton;...............
Vheeling............

Wilmington, ... ..

............. u ....... .
Clevelar::-. . ........... .
ColocI us .............
Covinéton............
Détroit..............
Fort-Wayne ...... .....
Louisville...........
Vincennes............
Sault.Sainte Marie ......

Alton ...............
Chicago.... ..........
Dubuque.............
Green.Bay...........
La Crosse............
Milivankee .. ....

Nislville.............
Snint-Joseph...........
Santn.Fé...............
S:iint.Iaul ............
.............. .....

Albany..............·
Boston................
Brooklyn..............
Buffalo...............
Bnrlington ............-
Hartford .... ::........

Newark·.. .. ..........
Ogdensburg ..........
Portland ............
Rochester.............
Providence .............
Springfield......

Galveston ............
Mobile... ............
Little-Rock.............
NatèhPz. ... ........ .

tchitochu ...........
... . .... .

Nesqu y .............
.................... .
Gr.s Wrulley ..........
\lonterey.et. Ls Aigulos

. APOSTOLIQUF.S
Arizona ........... - ................ . ...
Colorado.............. .... ...............
Idaho.. ........... ... .. .................
K ainr,as ..... .. .. ... :; . .. .. . ... .. ....-... ....
Nebra*ska .. .........
Cnrolitine lu Nord................-.......

ETATS.'

Maryland.
Caroline du Sud.
Pennsylvanie .... .....
Pennsylvaile ..........
Pennsylvanie ..........
Floride..............
Pennsylvanie..........
VirgiDo..............
Géor. -.
PeDns.-. .te ..........
Virgin .; st. ......
Dalnwre........;....
Ohio................
Ohio.:..............
Ohio .......

Kentulcy .......... ...
Michigân.. .. ........
Indiana .......... ...
Kentuky ...............
Indiana.......... ....
Michigan ..............
Missouri..............
Illinois.............
Illinois.
[owa .................
W iser-nsin.............
W ise'onrin.... ........
Wisconbn............
Tenneece... .........
Missouri............
Nouveau-31exique .....
Minehotta ...........
New-York..........
New-YLrk ..... ......

îaassachussets .........
New.Yôrk ..........
New.York*...............
Vermont.............
Connectieit ...........
New%'-Jersey............
New-York........:....
Maiine ...............
New-York............
Ulassnhs't.......

Inschse................
Loubiia ..... .......T .w s ...............
A.lbama.............".
rkuisas..............

M1ississipi ... .........
Loiinne ..-.--........

)rognn ............
Territoire de W:shiigton.
C lilornie ........ ....

Catlifornie...........
Californie .............

..... ... ..... . ....
....................

.o.............-...
........... .. ....

J *

300,000
- 5,000

40,000
- 26,000
250,000

10,000
200.000

17,500
25,000
50,000
18,000
15,000

240,000
140,000
60,000
35,000

180,000
70000

-100.000
80.000
20,000

250,000
100,000
300.000
100,000
60,000
40,000

175,000
35,000
18.000
99,000

100,000+
600,000
.200,000
310,000
280,0001
1 +0,000
. 34,000j
1.15,0010
200,000,

55,000
80,000
70.000

1.14,000
150,000
250,000
200,000

1 6,00b
2,000

12,000
30.000
20.000
10,000

120,000
14,000

'34,000

18,000
18,500

8,000
35,000
11,700

1,500

,287,200

130
* 10
41
51

122
20

115
19
21
69
98.
15

192
-193

741
51.

60
-105.
21

.2011

- 160
108

55
31

247
29-
27
28
85

139
145
115
69
58
29

-89
115
*72
58
50

.53
78
95
80
19
10 -
36
:18
1'7
.7 -

93
25
31

10
12
12
55
20

42141

g

24

63
25
74

70
60
22
30
46
67

-12
78
24
37
50

130
114
55

120
6

410
16

160
142

38
.72
45.
18o"
2 2

170
160

35
131

341
.20
76
39
601
32.
43
6

17
13

27
170

64
35

100
-8

15
27
16
85
12

6
64
4

100
.56
34

3,344

s.-

230

.57
38

217
-10
150

22
19
52.
20
16

. 60
144
52
.16

1001
l77

109
106
-19

224
112
196
135

56
36

188.
30
19
86
88

300
141
175
120
128

30
76

125
90

*52
57
88
77

.180
82
22
10
26
20
18
16

121
26
46-

10
18
13
48
20

.,7

4,978
Toax.. . ...

,20

14
14

121
9

12

5

2fl

* 12
.13

148
57

100

22
32

*.21

* .54

26
",

48
40
24
40

*16
7

100
3
2

.15
71

62
25
42

r6
40

*76
10
20
26
30
20)
30

S4

6

.2
3

13

20
.6

*2

* 4
2

10
3
4

1,700

à 0

0 13310,000

36 500
*26 e5,000
.37 4,000
85 23,000
8 .1,000

352.500
-15 1,006
17 12,000e
.16 2,000
.8 1,000.

155 24,700
103 16,000-*
33 4000
14 2,000'-

-54'15,000
.58, 9,000>
79 5;000

205 20,000
10 . 500
.54 10,000
40 5,000
92 20,000
58.8,265
14 2,000:
14 2,000!:
86 10,000
25 -2.000.
12 1.200.
34 2,000

120 10,000,
50130,000

.48i 10,000'.
20 10,000
45 10,000-,
56 13,350
14 1,500*
53 8.950
85 20,000

- 15 3,000
30 6,000
27 6,000
27 7,000
10 4,000
65 10,000
15 1',500

.39 2,000:1
5 250

21 1,000
19 .1;500
" 1,000

13 1,000
44 10,000-

8 1,200
21 1,000

3 350
4 500

.5 ?.200
.8 2,000
22 1,500

.. 5 0

2.5204112765'

k-

* -y
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Jo n'ai pas mentionné lés changemn ts récents qui
élèvent certains évêchés au rang d'archevêchés et créent
deux nouveaux diocèses aux Texas, parce que cesehange-
ments .n'affectent ci rien. la vérit6-édes chiffres .que- je
donne. ·La seule chose que je regrette dans ce travail, c'est
que je n'ai pu y faire figurcr les communautés religieuses,
et la nomônelaturo des couvres qu'elles ont fait naître eu
Amérique et qu'elles y.font prospére'r. Les renseiguoinents
que j'ai demandés sur ces.communautds ne me sont encore
qu'imparfaitement parvenus. Mais, par contre, je vous prie
de remarquer le chiffre considérable des écoles catholiques,
et le nombre de jeunes âmes arrachées, par les soins de
l'église, aux écoles sans Dieu.

En résumé, Io chiffre des catholiques aux Etats Uhis,
moindre que je l'avais cru sur la foi des statistiques erronée,
s'élève à 6,287,200. " -

Mais il ne fai'drait pas s'abuser sur cette prospérité, en
l'attribuant aux institutions américaines. Comme le re-
marque avec be.-tucoup d'apropos un publiciste distingué,
s'il est vrai qu'il se - fait *de nombreuses conversions par-
mi les protestants et pirmi les sauvages, il n'est que trop
vrai.,aussi, d'abord que la grande majorité des protestants
vit en dehors do toute pratique et do toute. penséo reli-
gieuse, ensuite que, parmi les catholiques, il y a à déplorer
de nombreuses défections, qui ne sont pas, pour la plupart,
des àpostasies formelles, mais qui sont un éloigneucut de
pluseon plus absolu de tout ce qui touche .1 la religion.
L'augmentation du nombre des catholiques aux Etats Unis
provient: lo. de l'accroissement naturel de la liopulation;
2o. de l'adjonetion d'Etats dont la population était catholique
comme le Texas, la Louisiane, etc.; 39. des couversions
faites parmi les protestants et les sauvages ; 4o. et surtout
du mouvecnent d'immigration, qui y amène tous les ans des
milliers de catholiques d'Irlande, d'Allemagne, dé France
et du Canada.

Elevàgé des oios

Ponie des oies. Aus.iîÔt; qui'on-s';Iperçoit que lcs oies veillent
poi"dre,.il faut les tenir renfermées dans leurs toits, où on at pré-
paré des.ids avec de la paille; uie fois qu'elles ont fait1eur pre-
inier áuf, 'lles continuent de.les déposer successivement dans le
mmei endroit,- et en font (le sûite jusqu'à quarante et Cinquante,
si'elle:ie sont pas inuterronipueipar la couvaison.

Couraison- des oies. Lorsqu'on remarque que l'ié coiiIlee
A.grder-de nfid-plis ·lonîgtemnps que.de Coutume, c'est une preiuveî,
commine toutes les feielles4 d'oiseaux domestiques, qu'elle ne tar-
der p:t4 couivei.; il faut songer à lui. construire un nid dans la
forime'eles din(elesios-d- celui de-la -poule' On. peut mettre
ous chique nemlle ·qnatorze à quinze œufs se!on son volume,

et- placer prè. *d'elle •de· l'orge détrei.upêe, ainsi -qu'un grand
vase d'eau où elle puisse se-laver et boire; inais il faut bien se

-gaîrder-de les enlever de leur nid pour les fire boire -et man-
'Ir, tmn"" "iela Sc ptnique dans quelqueà fermes; elles y re.

tournent sans la· moimdre contrainte, -et jettent en approchant
les criti de joie qui':innoneeit-coubien.elles sont attachées à
eu r coinve. Aifncuibation dure trente jours. Le male.ne's' éloigne

pai trop des ænoefs·en coivaison; il parait les garder et montrer
un gr-a.d enpresè'mnenît à voir niittre les petits.

Des oisons.'On'ies tire de dessous la mère iCmesure qu'ils
éclosent; (n les met dans des corbeilles ou compartiments cou-
verts d'un linge et garnmis de laine:· lorsque toute la couvée est
sortie; on rend-les premiers venus'à laimere.

Jnir preinire nourriture est préparée avec de l'orge grossie.
rement;t moùlîue, lu son et des remîîoulaîges détremupés et cuits
*dans du lait ou' du lait énillé avec du mélilot, des feuilles de lai
iie; fie bette' hachées et des eroûtes de paimî bouillies dans <lu
lit. ' . . 1

lDeux oi trois jours après la naiss:uce des oisOnion peit, s'il.-
1*it clîud; les faire sortir pendait quelques heures, mais il klut
avoir la préèaitiont de ne plas lu. exposer a la trop grande ardeur
di soleil, qui les.ierait ;li pluie et le froidlcnr sont également
très.prjudiciîbles. .

A mesure que les oisons se 'développeit, on rend la ni:àe
nouirriture diu matin et du soir plus substinîtielle et plus abon-
d"ut, et on la leur continue jusqu'à ce que les ailes commencent
A se eroiser: alors ils sont assez forts pour se défendre contre

Si l'on observe que la population actuelle des E tats-Unis lestt,.qnes hostiles de ceux avec lesquels on les mêle ; A deux
dépasse probablement 40 millions d'âmes l'on ne sera paiis "o, on-les réunit Vee le male et la femelle qu'on avait cQnser-
étonné de lire, au sujet do cette immigration, la remarque v-e i pour la poie.

suivnte que fait M. Chant'rel et. que nous recommandous leur drie des feuilles de uelicoréd' et de laitue haciée , toutes
, l'attention de nos lecteurs. Les Canadiens qui ont encore sortes îe légumes cuits et détrenpès avec du son d.ms l'ean tiède;

la fièvre de s'éloigner de leurs parents pour aller chercher i les lai!s l.nrboter dans l'eau tout.le temps qu'il leur plilit ;
fortune dans ce pays ne sauraient la méditer trop. Et qu'ils' on les conduit-nux pâturages ou dans les chaimps après la stmois-
observent que.ette remarque ne contredit aticunement les soni, et on les détermine imîsensiblemenlt .à aller d'eux-mêmes en
données consolan-tos de M. Alibret. Les progrès du catho. tro':pes àla praki:ie et suir le bord des étangs, à y rester lajour-
licisme sont très.considérables aux Etats-Unis;- on peut "V.e, à rentrer le soir i la maison sans le secours de qui que ce
dire déjà qu'il s'y fait beaucoup de bien. Sur 40 millions soit; on épargne par ce inoyen la dépense d'un conducteur: l'ex-
d'Ames un peu plus de 6 millions sent catholiques. Mais Sinemle une iuis-donn se perpétue sans que le propriétaire y pe'nsu.
le mal est moins grand, il est encore immense'; plusieurs
de nos pauvres expatriés perdent leurs ames dans ce mal- Plaies des arbres
heureux pays.

hn donne ce nou A toute lésion dós'organisatrice diu corps
" C'est on considérant le chiffre de l'immigration catho- d'un arbre, quelque lieu* profonde qu'elle soit, ainsi qu'à toute

lique, dit M. Chantrel, qu'ou a principalement à déplorer amputation out rupture de branches, de feuilles, de fleurs ou de
la pert' de tant d'âmès qui suivent peu à peu le.courant fruits. l'état naturel, les arrss
au milieu duquel elles se -trouvent plongées, courant tout eansiprtbt u'ls arbren sot esets ux phtes el

matriaist e aïn. esenfntsnore ivet us 'in-.pluS conlsidéerables qu ilî *éprou vent sont I effet de lit chiute de'laMatérialiste et paan. Les enfants ne reçoivent plus d'ins- fondre ou la suite des veits'violents. qui en cnssent les branche's
truction religieuse, les homnmes. mûrs ne pensent plus à la et Même le trone Ceux produits par la dent des quadrupèdes ou
religion, et cette liberté excessive de la constitution am.é- le bec defi oise*icuix, ou les mandibules des insectes,' ont rarèment
ricaine, cette séparation absolue de l'Eglise et do l'Etat, des inconvénients grîaves.
aboutit à -l'indifférance religieuse -la plus lamentable, à C'e.t l'iîomme qui. sous ce rapport, leur cause-le-plus de dom-
l'absonde de toute religion, de sorte que-o'est par millions il:ige. C'est son insouciance' ou- son ignorance· qui eoniivri les.
qu'il faut compter, dans ce pays-si fier de sa civilisation, arbres des grandes routes, des *promeniades publique-, des -ver-

gurs, des jaurdins, dut plaies si 'bileuses.-les individus qui non-seulement ne pratiquent pas, mais Le n plaies des sirbres'doivcnt tre divisées en doux sortes: les'
unes, quportent sur lei bois; les autres, qui n'influent que sur

w
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'écorei esprEmèr rïtlln t incurables, puisqu'il re.t lfe hut-: est pourquoi il faut toujours en userl1ors i' eut ,on.;
toujours entre la surface de la section et le nonveau bois une s.erver sains des-arbres précieux.. - - -
solution de eontinuité; es secondes se'forment avec une graadé - Si la.plaie'se ferifie ava.nt' que la carie ait. fait des progrès,il
neilité. - arrive souvent qu'elle s'arrête, iïtis lelbois"n se rétablitiid ais.

Quoign'un meuirtriýsurede Técor'e ne. paraisse pas toujours Lorsque bien des aunéesn«lòrónbi le. débite, elle se fait voir et
d'abord donner lieu A. une pluie ;cepenldanat il est rare que la por- nuit souvent beaucoup à l'emploides p.lanches et des Io.treM
tion ·meurtrie de éette écoree ne neure patpa onséint il dans la inenniserieet la charpente.
s'en produit presque-toujou're uné dans ce cas. -ll, en- -est de -Si ai contraire lacarie gagne rpidement'le'ecmude'll!rire
même lorsqu'une forte gelée ou un violent coup de soleil n dé. su se fiit nn trou, la platene'se ferme plus. et le bourrelet,
sorgainisé·l'é.oree. -. . .. .. après s';tre - aéru-jusqu'à un,eertain point, restestationnaire au.

Lorsqu'uneonp dé hiheife ia enlevé une poïlion d'écorce.it dé tour de ce trou.,
bos d'un arbre, il se .forne plus on moins promptemsent,-melon. La suite des.plies ,ites a'tou los a-rb-es,'nini A'toute les
la saison, un bouirielet autour de la'-pl-aie. Bientôt ce bourrelet, p.hIitts qui ont des sucs propres e4t lextri tiôndé ce s3uc fini.
grossissantdd éôté u bois.beaucoup plus que du côté extérieur, !-i .ciaquefis.qu'on blesse nn amanlier, " ncerisier'îil fl de la
renplit le vide, et'au bo'ut d'une;de.x, trois ou d'un plus grand omme chaque foisqu'on entaillé.un pin,-n-sip . ildéeGul -

nombre d'années,*selona la grandeur dé la plaie, l'espò:?e deJ:arbre; e.lr tésine. C'est.sur cette propriété que sorit'fondé léd. jér.I-
son Age-, etc.; ce vide se trouve rempli; il neparit a Pextérieur tiolis par le.-quelle n < .xploite la plpart.dlio ,'
aucune tr:ee de la plaie,'quoique, comme nous l'avons diC-plus suies et des sues inttrmiédi.tires:
haut, il -n'y ait pas union effective entre l'ancien etle nouveau . La sève de-3 arbres, lorsqu'elle est en nctivité, c'uld a par
bois.l en est de-méne dans toutes les plies-prnduites plar les plaies qu'on leur fait, et le erd par conséquetl iu ré*ulî.
l'amputation d'une branche-on portion de branche. que tel arbre que la gréle,ou.du.s blessures multipliées ont cou-

Quan-d oun a enlevé, par quelque moyen que te-soit, une por- vert de plaie., cesse. de vegéter avec la niîie vigueur, s'f.iftlflit
tion d'écorce'A i-arbre, les choses se passert de la ménêî.c mn-. au point de ie pouvoir pas :amenecr ses ileurs,..bien, ses fruits A-
nière;- eýxcepté que le bourrelet.ne fait que s'étendre sur la plaie, miturité; de périr miême quelquefoilIls sont done biena.:impru-
et que le cambiuin- (matière qui tient le rnilieu entre le-nucil:ge dents ces jardiniers (lui taillent a outrance leurs arbrs:pendant
et lit goimme) qui'le forme, trouve quaelquaefois-ioyen d'y ndlié- 1lt force de La éve, qui les ébourgeoaient trop tôt ou trop rigou-
ier ;- ce qui. fait que dans ce cas il n'y .a' pas toujours solution reuseunct.
complète de continuité. y

Enfin- lor.que les couches-'cortiealesaseules sont entanées, -Petite Chroniqué -
-laj.laie ne se remplit pas; maiaiutis'i elle n'a nuenne influence . --. .

nuisible sur la croissance de: l'arbre, et elle disparaît après In in,éraire <le li isite épiscopale de 1875 dans le diocèse de Qué.
temps plu.s- ou moins long, par -suite de l'élargisseineut des hec:
mailles de l'écore. - . . ' l.- St. Félix-du C:ip.Ilonge -........ in.

L'expérience aprouvé qu'une nolles.se prmanente était hi'eir. 2.w-Ste. Fove................ 5'ot ,0
contance la plus favorable A lt guérison des plaies des arbres; 3.-Charlesbourg :.t................ 6 7
aussi les plaies tournées au nord re guêrisàntellcs plus '.St.Dnstandu lac' Beiport...... 8
promptement que celles toptrnées nu tmidi: or, il n'y a que deux. 5.-St. TI'ýmond-dý Storiimud et St:Adolpi 8 et 9
S aioyens d'obtenir cette mollesse : 10. (n h,:ficetant 6 elmque ns. O -St. Jaeques de Te.kesbry............ 9 et .10 "
t:it leurs bords; 2o. en inpcalint Pliamidieé qui' leur porte lai 7.-St. Gabriel die Valcartier .............. 10. et 11
Fève de s'évapÔrer. 1.e preiuier de ces moyens est impraticable 8 -St. Ambroise .-...................... 11, 12'13
ent grand et d'iiie-ditiUile exécutiont en petit; le secnd s'xé. 9.-Ste. C:itheirinc de Fois:inb:ilt........... -13 et 14
cute aisément ni priv:nt la plaie di eontact (le l':ir par l'apjlica- 10 -Notrm-ame de Lurette. . ... :.- .. - . -4et 15 "
tion d'un eminp tre qileonque.• ....... . ... .... . i5 et 1G

Oi trouve dantles livres desrecettes s:uîs nombre ptur coi. 1:2.-St. Frtaiiçois de Salles. de la Pointe ajux .- * f
poser des empltres proprs i accélérer lk guérison d-spl:ii.4 des Taled. . 16 et 17 "l
irarbris.- Le iôius ce.teix, -le iluiis siinple nt le miilleur pour les 13.-S:. Je.a.-Bapl.i.isto des .euiis.......... 17' et l8'
cas o)rdinaiires est e.rt:ainement Poignent. de saiint-riaere. - 14.-Ste. Jeiane die Netiville ...... f. - 18 ut 19

Uinm.,yen certudua d'accélérer le rétablisseme dle l'écorce des 15-tL iaynind.......................... 19, 20 2i1 "
arbres, c'est de iecouvrir la ph.ie avc l'r&e enhà;e lu un autre 10.-St - aile........................... et 22
ai-brn, de fixer uttle éeorce niai moyen d'iui o>..r et dea-couivrir 17.-Sfe. "aiimilho du 0.1p -aité ................ 22 t. 28 î4

ses Itrd de biise de.v:elie. D:uns ce mode; il y n' privation d'air iS -N ri--:nne de tP. rtnleur........... 23 et 24 "
Ç' et nul obstacle a lit. reprodnction de la nouvelle écorce. 19.-St .Ju.pli -de Desel:aunbault .... t,25 

-O 02 t26 SNouaiavons personnéllement observ. qic, d:n-,s les pl:ies gi 20.-St. A li............................25 et 26
ont été abansdoines a lat nature et qui >e ferinent nyec kateur, 21.-St. u.siimuir .............................. .20 et 27«
on obtenait une arcélération ntable d IL-aii tu uériroi, eni funi. 22.-St. Ubaldeg........................ 27 et 1)8, I
dant légèreient 'écorce.du boirreLh-t dans l.: seînii pcirtou'r 23..-Notre.lJua d s An'ge: de l tiéére :itis.
de la plaie, encore mieux in enleiant avre ména:.gement. l'éa-ortc - an .. .................... 28 t* 29
de ce poirtour.>ar ces opérations, ott facilite l'expan..ion du tis. 24 -Si. Charlees . Gronaies.............. .30 ( j
su ecl lu laire, et par suite l'afliauce dit -c:Innbiumll ; ce qii opère 25 -Ste. E e.i.elie.. .... .... i et

- l'ewiT d'ne indiqué.aj .vi 27G.-i. Jeanlarse D hilos...2
- Ont eclère encore la guéio•dnn hee.nsatos.3.iois d Ltbin*iltO o.... ........... -3 et' 4'lO0 le'li .- SI. 015delobnl

bords, et si-Uelle est la suite de la colupe d'aine br.ehe, -. nui. 28.--St. Edou.:rd de Lotbinié... ... . . . 4 tà 2'"
saNit toute sia étendue. Il. r.tmat to ujour eiulever toute la partie 29 -Ste. Croix'..·.....- . .... ;... 5 et G
mtoi'te de l'écoie_ et eisiuite f:dr la même cho.e lorsque la pu;i ·3i.-St- Fhien..........:.... . . ft -"
est la-suite d'une mleurtriesue,·d'une forte gelée, ou d'un coup 3l.--Ste. An:astasia de Nelsoai . e- ' <i.
de sJleil.; e li.................' . 8 et. -l

.t.es iirbres A baijs niu, ou ceux qui ni'nt p:l d'a'nbierup:rent 33.--Netre.Ion d' L..uide...-.. .10
ieatrisuit plus promptemnent le'urs laies.u./g,'dlesr amrbureu a 34.-S.- Cali<te ild -oti.rs;t.........- -. et-

bois dur. Celldrdii ehené deiiaiident un teipsconid-éraable pour :5 -. ie 'ijlfiilelhilifx .. i1 et 12
8e guérir. 2 -St. Fe:diand du Ibahiix et. S. A lie.. .. 12.13.14 si

.eg i ie restit pas tonjour leti rs, suites sotit 37.-St- '-inîe d'inverness ......... 14 1t 3.
venit. la enarie héch' ,nu han.iide, q -·kl i fti, la r de jS.-Ste. A ........... 1.5 i.

ur'rek; ta, les chunees do :îecilent to'be:ui& di- A.--. Ag.ai.......................J ,.-
uidé'es'par l'usq des emplâtres on unglum&nts jadiqués plus 0.-t. Ajollinaire ........................ 17 et 18
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41.-St. Antoin................... 18 et 19 jui
42.-St. Etienne............... ......... 19.et 20
43.-SL Nicolas............................ 20 et 21

C. A. CoLLET, Ptre., Secrétaire
Aroîevech de Québec, 21 mai 1875.

REoETTiES. -

Moyen de faire voyager les' oisons vivanta aans le secours
c vleau

Prenei de'la mie de pain et détrempez-la dans la bonne eau-de
vie de 20 à 23 degrés, emplissez la gueule du poisson avec cette
påt'e'et'versez. par.dessus une petite quaitité de la mdme eau.
de-vie, enveloppez ensuite le poision dans une suflisante quantité

de paille, en- y ayant bien soin de ne pas le blesser. On peut, A
l'aide de ce moyen -si simple, le conserver en vie pendant 10 à
12 jours: il suffitde le mettre dans de l'eau fraiche, pour que l'e-
tat de torpeur dans lequel il a été plongé par le liquide spiri.
tueux se di.aipe, et, dans l'espace de quelques heures, on lui-voit
réprèndre sa pren;ière agilité.

Mastic à greffer

il. Ch. Brame nous donne la composition de son mastic, qui
a obtenu une mention honorable à l'Exposition générale dagri-
culture-de Paris.

Coaltar...........· .25 parties.
Huile de lin........ 20 parties.
Craie............. 100 parties.

-1* peut être employé non-seulement pour les~greffes, mais en-
core contre diverses mnaladiei des arbres, écoulement de gomme,
etc. Il peut étre utilisé pour l'élagage des arbres, en protégeant
efficacement les surfaces mises à nu.
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CONTRATS DE LA MALLE

AT "BRiT O]ST "
ASoL'ATtON MEaDIcALE ET.GENERALE StR·eLA VIE.

Bureau en .Chef' 420 Srand, Loidres.

Bureau principal pour le Canada :.12 Place d'Armes, Montréal.

La" ,.-iton " a déposé'au Gouverrnement Canadien au-delà de
la somme exigée, $100,000, pour g'arantie de ses Polices émises
en Canada.

Les Polices ordinaires de cette Compagnie sont payables pen-
dant la % ie de Passuré, par une nouvelle application des Divi
dendes.,

JAS. B. M. CHIPMAN,
Di:ecteur-Gérant, Montrérl.

P. X. CO.C HU E,.Inispecteuir dks A gen;es

MUSIQUE NOUVELLE
MUSIQUE VOCALE.
Les deux mères ........................ Boissière ... . 25
Histoire d'oiseau ...................... . ....... 25
Lachase aux papillons.............. 5
Noble coursier ............... :........Henrion....... 35
Mademoiselle ...................... Boissire . 4... 25
Pauvre rose ...................... M. A; D. 25.
Amour-et prière ............. ....... Lahman. 25
Les lorgnettes magiques .............. Gariboldi. . 50
Le dernier de l'orpheline*............... :Boissière ..... 25
La fauvette et la prison . . " 25
Les trois 'gateaux...... ................ ....... 25
U'Alsacn pleure:.elle prie, elle attend'!..Benm. Tayoux... 40
A Saint-BIlaise ..................... Pessard. . 30
Chanson de Jean Prouvaire ........... Holmès...... 50
Amour et caprice .................... Bovéry ....... 25
Chanson d'été ..................... Rups........ 50
MUSIQUE INSTRUMENTALE.:
Le lys.. Spindler.......40
Transports joyeux ............. ''.....Lambert...... 85
Souviens-toi ............. ......... Sindler...... 40
Les marguÏrites................................ 40
Andalusin, .vale .................... Pénavaire... 75
Les gondoles......................Delormne. 50
Heures heureuses ....................... Il........ 50
Chant du Lazzarone ................. Kwi.. 7t)DES SOUMISSIONS, adressées au Maitre Général des Postes, Caysanu .......................... wam kionte .. 7

seront reçues, à·OTTAWA, jusqu'à Midi, Bergère..................o.l60
VENDREDI, LE 25 JUIN Rose des Alpei....................Spindler . 40

prochain, pour le transport des Malles de Sa Majesté, d'après un Bouqüet de violettes.................... ", ....... 40
contrat propoBé our quatre années, en chaque cas, entre le en. Feuilles d'utomne, val.e..........'.......Davida...... 70
droits mentionnis plus bas, A commencer du ler OCTOBRE Nuit d'Asie........................armontel . 7

roc ba•in · - Pauvre fleur ........................ mdler......40
ntre .APHAM et INVERNESS, vi MIllFIELD, DEUX Feuilles d'automne .................. .. Kowalski..... 60.
fois îînr.semaine; . Méditation ............................. ..... 60

Sur l'A.lriatique .......... .......... . 60
Entée AVIGNON et MA TA PEDIAC,; UNE fois par semaine Dreanning on the lake .. Lott 80Entre QUUBEC.et ST..FRANÇOIS, BEAUCE, SIX foispar Nuit et jour, valse.................. Lamothe . 80

semaine; - La jolie liongroise, valse. -Pischer ...... 60
Entre 8AINT.STANISLAS et SAINT-TITE. TROIS foid par Colombine, Polka....... Deesaux .... 50semnne , . .En venite che-Des Soumissions serinnt aussi reçues jusqu'à VENDREDI, le
4 JUIN prochain, pour le service entre . LIGNE
*SAINT-ALBAN et SAINTE-ANNE DE LA P.RADE SIX y. . hr.nd de pianos et bnrimoniuns, Editeur du musique

•fois par semaine, A commencer du 1er JUILLET 1875. rue St. Jean, QUÉBEC.
Des notices imprinées contenan*t des iforinations pl détail- e-

lées relativement alux ennditionîs du contrat proposé pourront
-être vued, et un pourra ohtenir des formules de spuuissions en ÙPARTEMENT DES DOUANES
blanc aux Bureaux de Poste mentionnés plus haut, et aûx bu. - -
reaux intermédiaires. · . . .. Ottawa, mai, 1875.

WM. G. SHEPPARD, L' scoatTz 'Avroast sur les zNvois AzaEIUCAI4, jusquà
Inspecteur des Bureaux de Poste. nouvel ordre, sera de fï psr cent.*

Bureau de l'nspecteur des Bureaux de Poste, . • L>vis ci dsus est l- JsOHSui devra paraItre dan les
Québec, 22 avril 1875. . .. Journaux~autoriséâ à le publier.
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